
La bataille,
DU 7 AU 11 JUIN

Du 6 au 10 juin, Rommel assiège Bir 
Hakeim avec 35 000 hommes (90e 

division légère, divisions Ariete 
et Pavia, une partie de la 15e 

Panzerdivision), 270 pièces 
d’artillerie de 75 à 210 mm et 

350 chars. La brigade se bat à 
1 contre 10…

Préparée dans une grande discrétion, la sortie a lieu 
par nuit noire, vers minuit, par la porte Sud. Pendant 
plusieurs heures, au milieu des champs de mines, la mêlée 
est intense. Les trois lignes successives de positions 
ennemies sont passées au corps à corps. La confusion est 
propice aux initiatives et aux actes de bravoure.

Ensuite, il faut rejoindre un point de ralliement, à une 
dizaine de kilomètres, où est organisé le recueil par 
les camions et les ambulances britanniques. Il faut aux 
combattants toute la nuit pour réussir cette opération qui 
coûte 70 % des pertes totales de la 1ère BFL.

Camions de troupes

Soldats français sur des camions de transport

Les hommes de la 1ère BFL

Ce qu’il reste de l’hôpital de campagne

Après la sortie de Bir Hakeim,

Soldats de la 1ère BFL

après la sortie de Bir Hakeim.

(capturés aux Allemands), Bir Hakeim, 1942.

après la sortie de Bir Hakeim, juin 1942.

de la 1ère BFL où 30 blessés furent tués par une bombe,

le caporal-chef Doucet joue de sa guitare en aluminium

après la sortie de vive-force

Bir Hakeim, 1942.

achetée lors de l’escale à Sydney.

de Bir Hakeim, été 1942.
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7 juin (dimanche) : 
Les tirs d’artillerie se poursuivent, les Stukas 
reviennent à l’assaut, tandis que les concentrations 
ennemies continuent. L’encerclement est complet. Les 
patrouilles sont devenues impossibles pour les hommes 
de la 1ère BFL.

8 juin : 
Un convoi passe dans la nuit. A 7h30, commence 
une intense préparation d’artillerie, ponctuée 
de bombardements aériens massifs. Les assauts 
d’infanterie se succèdent à partir de 10h30. Les 
assaillants s’emparent de l’observatoire d’artillerie au 
Nord-Ouest de la position.

9 juin : 
Le même scénario se poursuit. La position n’est pas 
investie, malgré les nombreux assauts, mais les forces 
commencent à s’épuiser. Les Britanniques autorisent 
Koenig à tenter une sortie.

10 juin : 
Il est décidé d’évacuer la position de Bir Hakeim la nuit 
suivante. La résistance des Français exaspère l’ennemi. 
Un assaut furieux, lancé vers 12h, est repoussé grâce 
à l’intervention des chasseurs de la RAF. A 13h, 100 
Stukas viennent en une seule vague larguer 1 000 
tonnes de bombes…

Dans la nuit du 10 au 11 juin, 
parvenue à la limite de ses capacités de résistance, la 
1ère BFL effectue une sortie de vive force pour rejoindre 
les lignes britanniques.
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